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création, la chaire de droit international il laquelle sa haute 
intelligence, son sens et son expérience politiques garantissaient 
un enseignement brillant. Ses devoirs d’homme d’Etat ne 
lai ont malheureusement pas permis d’ajouter cette illustra
tion à sa renommée et ont privé sa faculté de son concours 
distingué. Il nous en a consolés, en maintenant à notre œuvre 
l'appui d’un dévouement intelligent et zélé.

Nous avons été heureux de rendre un solennel hommage de 
gratitude il sa mémoire, en prêtant notre hospitalité au " der
niers honneurs qui ont entouré sa dépouille mortelle. Et nous 
avons pu croire, sans fausser le sens de cette manifeste tion 
touchante, que des rangs pressés de cette foule F' mpathique 
et respectueuse qui venait donner son dernier regard, avec 
une prière, à un tils illustre de la patrie canadienne, quelque 
peu de sa sympathie allait à l’institution dont il avait cc.npris 
et secondé la mission patriotique.

L’exemple de sa mort très-chrétienne est une vive leçon 
de foi et d’espérance pour la jeunesse de nos facultés, qui a 
subi le prestige et le charme de sa parole entraînante et, 
pour nous tous, un émouvant exemple de la force et de la dou
ceur de ces convictions religieuses, gravés au cœur par les 
leçons et les influences du premier âge, qui illuminent et con
solent la tin des carrières les plus mouvementés et les plus 
brillantes, consommant les actions de la vie dans un acte 
décisif de foi, de repentir et d’amour.

*
* »

Dans la faculté des arts, un des professeurs de la première 
nomination et son doyen d’âge, M. l’abbé Cu.oq, du séminaire 
de Saint-Sulpice, nous a également quittés pour un monde 
meilleur. Sa chaire et son titre, au point de vue pratique, 
pouvaient paraître surtout décoratifs : il était professeur de 
linguistique sauvage.

La pensée ne nous est point venue de lui demander une 
collaboration effective â notre enseignement : d’autres sciences 
semblaient devoir captiver davantage la faveur de nos audi
teurs. Ce savant philologue a été attaché à notre faculté 
naissante, pour lui assurer, dès l’origine, ce caractère d’univer
salité littéraire et scientifique, essentiel à sa nature, qui 
s’accentue et se complète par l'adjonction successive de toutes 
les compétences qui relèvent de son domaine.

M. Cuoq avait fait une étude approfondie des langues 
sauvages de l’Amérique du Nord. Il a réuni le fruit de ses


